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Trinité et incarnation 
 
 
 ↗ Trinité 
foi : →  Dieu créateur 
 ↘  Incarnation du Fils 
 
          cf. Daley, biblio 3.0.11 
 
incarnation = action divine ad extra 
 
↗ theologia : déité des Personnes 
↘ dispensatio (oikonomia) : mystère de l’incarnation [→ Pâques - Pentecôte] 
     cf. ST III, q. 2, a. 6, ad 1 
 
1. immutabilité divine 
    cf. Chalcédoine : “sans changement” (ἀτρέπτως) – cf. Emery, biblio 6.0.8, p. 28-34 (et 2.3.15) 
    n.b. “augeo” (“augere”) : ≠ ‘accroître’ seulement mais = ‘produire de soi-même’ 
 
2. simplicité divine 
    cf. ST I, q. 3, a. 8 
    cf. Chalcédoine : “sans mélange ou sans confusion” (ἀσυγχύτως) 
    Dieu ≠ ‘forme’ du créé    ⟹   causes ‘extrinsèques’ : efficiente, exemplaire et finale 
 
3. communauté ou unité d’action de toute la Trinité 
					⟹	
						1. Trinité = cause efficiente (l’incarnation est une action !) 
 2. incarnation = conception (la nativité est une épiphanie) 
 
     = le Père agit par le Fils dans le Saint-Esprit 
     dans la même et unique action (en vertu d’une unique puissance) qui est une : 
 ↗ Père : Source, Auctor 
 + → Fils : terme de l’action 
 ↘ Esprit Saint : formation / sanctification de l’humanité 
__________ 
 
Mt 1,20  /  Lc 1,35 
→ Symbole NC : καὶ σαρκωθέντα ἐκ πνεύματος ἁγίου καὶ Μαρίας τῆς παρθένου καὶ ἐνανθρωπήσαντα 
                 et incarnatus est de Spiritu Sancto ex Maria Virgine et homo factus est 
 
Karl Barth : conception virginale de Jésus // résurrection sans avoir subi la corruption (cf. Ac 2,31) 
 
Thomas d’Aquin : la conception virginale de Jésus est un ‘miracle’ 
 
miracles  ↗ 1. qui confirment la foi 
 ↘ 2. qui sont eux-mêmes objets de foi : incarnation du Christ – conception virginale,  
         (miracles ‘cachés’)                  résurrection du Seigneur, Eucharistie 
ST III, q. 29, a. 1, ad 2 ; q. 31, a. 1, ad 2             
__________ 
 
Incarnation attribuée (‘appropriée’) à l’Esprit Saint : 
 
1. Amour 
2. Grâce (→ ‘grâce d’union’) → Fils de Dieu par nature (≠ par adoption) 
3. Terme : sainteté et filiation (filiation divine par nature : Filius Dei naturalis) cf. Lc 1,35 
                  le Christ est un seul Fils (saint Cyrille d’Alexandrie, conc. Éphèse) ⟹	une seule filiation 
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cf. saint Grégoire le Grand, Lettre aux évêques d’Ibérie (Denz. 479) : « La chair n’a pas été d’abord 
conçue dans le sein de la Vierge, et ensuite la divinité est venue dans la chair ; mais aussitôt que le Verbe 
est venu dans le sein, le Verbe s’est fait chair en gardant la vertu de sa propre nature. […] Et il n’a pas 
non plus été d’abord conçu et ensuite oint ; mais être conçu du Saint-Esprit de la chair de la Vierge était 
la même chose qu’être oint par le Saint-Esprit ». 
_____ 
 
  ↗ 1. acte (efficience) : toute la Trinité 
  ↘ 2. Terme (propre, ‘ad-sumit’ = ‘prend en soi’) : la seule personne du Fils 
 
 
 ↗ Père : envoie son Fils, en tant qu’il est la Source, l’Auctor (aitia) dans la Trinité 
⟹ → Fils : terme de l’action unissante qu’est l’incarnation / assomption de l’humanité 
 ↘ Esprit Saint : forme, unit et sanctifie (simultanément) cette humanité 
 
_____ 
 
relation d’union 
 
union substantielle = hypostatique = personnelle (≠ morale, ≠ accidentelle, ≠ extérieure etc.) 
sans intermédiaire ! 
 
‘nouveauté’ ou ‘enrichissement’ ontologique : dans l’humanité du Fils incarné 
 
 
 ↗ 1. ‘de raison’ ↗ 1. purement logiques (‘inventées’ par notre esprit) 
relations          ↘ 2. impliquées nécessairement par une relation réelle correspondante 
   ↘ 2.  réelles 
 
⟹	trois sortes de ‘paires de relations’ 
 
relations Dieu ↔ créature = paire mixte de relations, paire dissymétrique (cf. ST I, q. 13, a. 7) : 
  ↗ 1. relation réelle dans un terme : réelle dans l’humanité assumée, élevée, enrichie 
  ↘ 2. relation ‘de raison’ dans l’autre terme : ‘de raison’ dans la divinité simple et donc immuable 
 
→ ontologiquement, l’incarnation consiste dans une relation unique (‘relation d’union’) que l’humanité 
du Christ possède envers la divinité dans l’unité de la personne du Fils incarné 
=  une relation créée (puisqu’elle se trouve dans l’humanité) car « cette union n’a d’être réel (esse reale) 
que dans la nature créée » (saint Thomas, ST III, q. 2, a. 7, ad 2) 
   [ dans la divinité du Fils :  relation ‘de raison’ en tant que la divinité est la cause efficiente de l’union,       
 la personne divine du Verbe étant le terme de l’union 
 ⟹	 paire mixte de relations dans la personne du Verbe  ] 
   comparaison à faire avec la création et la présence de Dieu dans ses créatures en vertu de la création 
   création : relation de dépendance ;  union hypostatique : relation d’identité (être) personnelle 
 
le Verbe ‘devint’ chair (Jn 1,14 : ὁ λόγος σὰρξ ἐγένετο) 
ce ‘devint’ = humanité formée dans le sein de la Vierge avec sa relation d’union à la personne du Verbe 
 = relation d’union hypostatique 
 = relation d’identité personnelle 
 
cette relation est l’enrichissement par lequel l’humanité est élevée dans l’unité de la personne du Verbe, 
de telle sorte que la nature humaine assumée est la nature humaine du Verbe en personne 
≠ seulement relation de dépendance mais = relation d’unification et d’identité personnelles 


